
LA GAZETTE LMÉDCALE

même et, pour cette raison, il est difficile de dire quand commence le
polype et quand cesse la granulation.

Relativement au traitement, la préférence est donnée à l'anse froide

pour enlever la masse du polype, et a l'acide chromique privé de son
eau de cristallisation, ainsi qu'au galvano-cautère pour cautériser le

pédicule.
Le Dr Laramée a obsei-vé plusieurs cas de méningite chez des pa-

tients souffrant depuis longtemps de polypes et d'ecouleuient inusite
de l'oreille. Il se demande si le polype est plus dangereux que l'écoule-
ment qui l'accompagne. Il a observé un patient qui, opéré de polypes
de l'oreille a recouvré l'ouïe détruite dans une certaine limite et pour
un certain temps, pour être repris de nouvelle surdité qteques an-
nées plus tard.

Il se demande si, dans ce cas, le polype a récidive et doit être con-
sidéré comme la cause de la surdité

Relativement au traitement, il fait mention de l'tlectrolyse qui petit
êire utilisée dans ces cas.

Le Dr Cléroiux demande si l'électrolyse peut être employée sans
inconvénient pour le malade et avec bénéfice pour détruire le polype.

Le Dr fhingrston admet la récidive des polypes de nature fibreuse.
Il .on le la préférence aux rayons du soleil pour éclairer le con-

duit auditif.
L'emploi de la curette lui parait défectueux toujours, surtout dans la

caisse du tympan.
Il conseille de traiter le pédicule du polype aeec une solution con-

centrée de nitrate d'argent appliquée à l'aide d'un tampon d'ouate et
de neutraliser l'excès de nitrate par une solution de chlorure de sodium.

Le Dr Rol/and réplique en disant que la récidive de surdité sur-
venue.chez la malade à laquelle a fait allusion le Dr Laramée a pu être
causée non par in nouveau polype, mais par une sclérose de la mu-
queuse de la caisse.

Il croit que l'électrolyse est un traitement dépourvu de danger,
parce que le nombre d'éléments employés pour l'électrolyse dépasse
rarement 4 à 6 piles médicales ordinaires réunies ci tension ; quant
à l'efficacité d'un tel traitement, il ne la met pas en doute, mais la
déclare peu pratique et de trop longue durée.

Le Dr Ftulcher ajoute que l'emploi du nitrate d'argent, tel que
recommandé par le Dr Hingston, ne remplit pas aussi bien le but pour
lequel on l'applique que l'acide chromique et le galvano-cautére.

Le nitrate d·argent cautérise trop superficiellement et exige des ap-
plications longtemps renouvelées.
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